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NOUVEL APPEL

Dès les premiers mois de cette année, à mesure qu il devint malheu­
reusement de plus en plus probable que la Pologne verrait ajourner, cette 
fois encore, l’heure de la réparation et de la victoire, le Comité central 
franco-polonais s’efforça de préparer quelques ressources pour le mo­
ment où les restes des combattants deviendraient des exilés, et où la 
France reverrait, comme après la grande lutte de 1831, refluer dans son 
sein par milliers les patriotes échappés au supplice ou à la Sibérie.

Nos prévisions se sont douloureusement réalisées, et nous avons dû 
tourner désormais uniquement nos efforts vers le soulagement des ré­
fugiés.

Indépendamment des fonds qui avaient été appliqués à d autres usages 
pour le service de la cause, et de,ce qui s’est fait par d autres amis de la
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Pologne en dehors de nous, nous avons, sur les sommes reçues par notre 
Comité, employé 20,830 francs au soutien des Ecoles polonaises des 
Batignolles, du Mont-Parnasse et de l’Œuvre de Saint-Kasimir; réparti 
38,903 francs en secours individuels aux blessés, aux malades, aux veuves, 
aux enfants et aux réfugiés partant pour la province; distribué environ 
13,000 francs en 20,000 bons de dîners à 63 centimes, par l’intermédiaire 
d’honorables Polonais qui avaient entrepris d’organiser, sous des formes 
collectives et économiques, les moyens de faire subsister un grand nom­
bre de leurs compatriotes à leur arrivée à Paris.

A côté de notre Comité s’est en outre organisé un Comité de patronage 
et de placement, sous la présidence d’un de nos Collègues, dans le but de 
procurer du travail et un emploi aux réfugiés valides. Ce Comité est par­
venu à placer plus de quatre cents Polonais; il a entretenu, depuis le 
mois de juillet, une maison d’asile où il recevait quotidiennement une 
quarantaine de réfugiés. Mais, sans parler des difficultés concernant l’ap­
prentissage, pendant lequel l’apprenti ne peut se suffire à lui-même, le 
chiffre des Polonais placés a été largement dépassé par celui des nou­
veaux arrivés.

Les besoins se sont accrus incessamment avec le nombre des réfugiés ; 
nos ressources, au contraire, allaient diminuant; elles sont entière­
ment épuisées. Nous sommes réduits à la douleur d’une réponse néga­
tive aux réclamations les plus légitimes; réduits, s’il ne nous vient une 
assistance efficace, à tout abandonner : distribution de secours, maison 
de refuge, participation déjà si insuffisante aux frais d’éducation des 
orphelins de la Pologne !

Il importe que ceux qui souffrent ne soient pas victimes d’un malen­
tendu, et que la sympathie publique ne suppose pas ces secours inutiles, 
en présence des subsides de l’Etat. Le secours accordé cette année 
par le gouvernement, à l’époque où est entré le premier flot de l’émi­
gration, ne dépasse pas cent cinquante mille francs; il est devenu tout 
à fait insuffisant, eu égard au nombre des réfugiés qui s’élève aujourd’hui 
à cinq mille cinq cents à Paris. On comprend tout ce qui reste à faire.

Nous avons devant nous des jeunes gens, presque des enfants, qui ppt 
quitté les écoles pour les champs de bataille, et qui réclament de la 
France les moyens de reprendre leur éducation si tragiquement inter­
rompue; nous avons des hommes de professions libérales, de grades 
élevés, de positions considérables, qui viennent dans nos ateliers deman­
der leur pain au travail de leurs bras; c’est 1’avenip de jeunes existences 
à préparer ; ce sont les nécessités urgentes du présçnj à soulager. Les 
duretés de l’hiver aggravent encore les besoins et les souffrances. La



France ne voudra pas que les victimes échappées à l’échafaud ou à la dé­
portation retrouvent chez nous le froid et la faim !

Paris, 29 Novembre 1864.

Le duc Eugène d’HARCOURT, ancien Ambassadeur à Rome, 
président du Comité.

Odilon Barrot, ancien représentant, vice-président.
Hippolyte Carnot, député, vice-président.
Saint-Marc Girardin, de l’Académie française, vice-président. 
Edmond de Lafayette, anc. représentant, vice-président et trésorier. 
Dutrône, conseiller honoraire de cour impériale, 1 
Ernest Legouvé, de l’Académie française, > Secrétaires.
Ferdinand de Lasteyrie, anc. repr., memb. de l’Institut.,
Léonard Chodzko, ancie 

Archiviste du Comité.

ALLIER, ancien représentant.
ASSAILLY (Charles d’), anc. ministre plénipot. 
AUMONT-THIÉ VILLE (Jules), notaire, ancien

député.
BAIGNIÈRES (Arthur).
BARON (Léon), ancien député.
BEAUMONT (Gustave de), ancien représentant. 
BERTIN (Edouard), dir. du Journal des Débats. 
BERVILLE (Saint-Albin), anc. représ.,président

honoraire à la Cour impériale.
BIESTA (Hippolyte).
BIXIO (Alexandre), ancien représentant. 
CAMBACÉRÈS (comte Etienne), anc. député. ’ 
CHARTON (Edouard), ancien représentant. 
CHOPIN (Jean-Marie), littérateur.
COCHIN (Augustin), anc. maire et membre du

conseil municipal ae Paris.
CORBON (anthime), ancien représentant. 
CRÉMIEUX (Adolphe), avocat, anc. représent. 
DE LA CHÈRE, avocat, anc. conseiller d’État et

de la Cour de cassation.
DELAMARRE (Théodore), anc. représ., direct, 

de la Patrie.
DELORD (Taxile), rédacteur au Siècle. 
DEMARÇAY (Horace), ancien député. 
FOUCHER DE CAREIL (comte Alexandre). 
GERVAIS (Ernest).
GIGOT (Albert), avocat à la Cour de Cassation. 
GUÉROULT (Adolphe), député, dir. de T Opinion

nationale.

aide-de-camp du général Lafayette.

HAVIN (Léonor), député, direct, du Siècle. 
JOUVENCEL (Ferdinand), ancien député, ancien

conseiller d'Etat.
LAFAYETTE (Oscar de), anc. représentant.
LA FORGE (Anatole de), rédacteur au Siècle. 
LANFREY (Pierre).
LARABIT (Denis), sénateur.
LAURENT (de l'Ardèche), anc. représentant. 
LAUZIÈRES (Achille, marquis de). 
LEFÈVRE-PONTALIS (Antonin).
LEFÈVRE-PONTALIS (Amédée), avocat à la

Cour de Paris.
LEMOINNE (JoHN).rédact. au Journ. des Débats. 
LUNEAU, ancien représentant.
MAGNIN, député.
MARIE (Alexandre), député.
MARTIN (Henry).
MONTALEMBERT (Charles comte de), anc. pair 

de France; de l’Académie française.
NEFFTZER (Auguste), directeur du Temps. 
NOAILLES (Emmanuel, marquis de). 
PELLETAN (Eugène), député.
PILLET (Auguste),direct, du Journal des Villes

et des Campagnes.
REGNAULT (Elias).
SARRANS jeune (Bernard), anc. représentant. 
TEXIER (Ëdmond), rédacteur en chef de l'Il­

lustration et du Siècle.
VAVIN (Hippolyte), Caissier du Comité. 
WOLOWSKI (Louis), professeur d’Écon. politiq.

L’argent ou les mandats sur la poste ou sur les banquiers, doivent être adressés au nom 
de M. Edmond de LAFAYETTE, vice-président et trésorier du Comité, quai Malaquais,3, 
à Paris.

Les correspondances, ainsi que les listes des Souscripteurs, soit manuscrites, soit insérées 
dans les journaux départementaux, seront envoyées à la même adresse, quai Mulaquais,3, au 
nom de M. Léonard CHODZKO, archiviste du Comité.

Paris. — Typ. Pillet ills aîné.
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